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Soutien à notre consoeur allemande : un exemple
du sexisme ordinaire

Femmes Journalistes de Sport (FJS) apporte son soutien à Katharina
Kleinfeldt, journaliste bord terrain pour Sky Sports, injustement ciblée
après une confusion survenue lors d’une interview d’après-match en
Bundesliga le samedi 23 août 2025. 

Alors qu’elle interrogeait un joueur du Werder Brême à l’issue de la
rencontre face à l’Eintracht Francfort, la journaliste a confondu son
interlocuteur avec un joueur de l’équipe adverse. Cette erreur, rendue
compréhensible par un échange de maillots, aurait pu arriver à
n'importe quel ou n’importe quelle journaliste, en particulier dans des
conditions de direct et de tension.

FJS regrette profondément que cette confusion ait été transformée en
“buzz”, entretenu par certains médias et amplifié sur les réseaux
sociaux où les commentaires sexistes et misogynes se multiplient.
Aurait-on autant relayé ce moment si cette maladresse avait été
commise par un homme ?

Ce qui est arrivé à Katharina Kleinfeldt n’est pas un cas isolé et illustre
les attaques récurrentes auxquelles font face de nombreuses femmes
journalistes de sport dès lors qu’elles sont visibles, prennent la parole
et exercent leur métier. 

FJS dénonce ce traitement différencié symptomatique d’un sexisme
ordinaire toujours bien présent dans le sport. Nous rappelons que
l’outrage sexiste est une infraction susceptible d’être punie d’une
amende pouvant aller jusqu’à 750€ (Article 621-1). 

Ce sexisme ne cessera que si la présence des femmes devient
normale, régulière et multiple à l’écran : non seulement en bord
terrain, mais aussi en cabine de commentaire, en plateau, en expertise.
Il faut plus de femmes visibles, légitimes, reconnues, pour que
chacune puisse exercer son métier sans avoir à prouver en
permanence qu’elle mérite d’être là.

Femmes Journalistes de Sport
#OccuponsleTerrain


